LES NEGOCIATIONS
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Tous ATIENDENT L'OWVERTURE DS NéGocTions.  NE W 1O RRIRE i@ A
Le chantage e Calvet

LE 2 OCTOBRE, LE PDG CALVET CONVOQUE LES

SYNDICATS A DARIS, €T... NE NEGOGIERA DAS, TANT QUE
LES USINES DE SOCHAUX ET MULHOUSE, DONT LA
FORGE, SERONT OCCUPEES. LES GREVISTES REFUSENT DE
CEDER

La mission Blahchartl
LE S OCTOBRE, LE GOUVERNEMENT NOMME UN

MEDIATEUR. L PROPOSE UN PLAN DE NEGOGIATIONS QUI

* ) GOMMENGERA SIMULTANEMENT A L'EVAGUATION DE LA
FORGE A MULHOUSE. LE 12 OCTOBRE, L'EVACUATION
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DE LA FORGE DE L'USINE DE MULHOUSE EST VOTEE.
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CESTCEQUIL
ME FAUT

LES 1% €T 16 OCTOBRE, QUATRE REPRESENTANTS DE
CHAQUE SYNDICAT DE SOCHAUX ET MULHOUSE

PARTICIPENT AUX NEGOCIATIONS.

LES PROPOSITIONS DE LA DIRECTION SONT LOIN *
DE [A REVENDICATION PRINCIPALE : T DN % @éé@;gt%% ) 2
Les 1 SO0 £rs. ) :5-_;“ =" [
LA POURSUITE DE A GREVE EST VOTEE A L =

SOCHAUX €T A MULHOUSE.
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